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NOTICE
SUR LA

PISCICULTURE DANS LE CANTON DE VAUD

PAR

H. CHATELANAT

S'il est un fait avéré, c'est celui de la diminution constante
et croissante du poisson. La cause de ce dépeuplement est

toute simple ; la reproduction n'est plus en proportion avec
la consommation. Le poisson étant en effet une source importante

de l'alimentation publique, on ne recule devant aucun

moyen pour s'en procurer. Jusqu'ici les lois, malgré leur
sévérité, se sont montrées impuissantes pour réprimer complètement

le braconnage. Chacun connaît les effets désastreux
de la chaux, du chlore, de la noix vomique (coque du Levant),
de la dynamite et du harpon employés par les maraudeurs.
Ajoutez à cela la mise à sec des canaux par les meuniers et

usiniers, qui ne manquent jamais, dans ces cas-là, de faire
des captures importantes, attendu que le poisson, la truite
surtout, recherche particulièrement ces eaux constamment
aérées par les roues et les turbines. Citons encore les nasses
et filets, les trappes posées clandestinement, les fils dormants,
la pèche à la main, la pêche immodérée à la ligne, la pêche
en temps et hors de temps avec des engins de toute espèce et

toujours plus perfectionnés; les ravages causés par la loutre,
par les bateaux à vapeur, par les débâcles des glaces au
moment du frai ; la pollution des eaux par les résidus des usines ;

enfin la multiplication des barrages sans échelles à saumons,
qui empêchent le poisson de circuler librement dans les ri-
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